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 (par Lise Turbide) 

Il est vivant! 
 

 
Chers amis, chères amies,  

Chers partenaires,  

 

Dans l’Évangile selon St-Jean, au chapitre 11, est relaté le récit de la résurrection de Lazare, frère de Marie 

et de sa sœur Marthe.  

 

La « résurrection de Lazare » était une simple prolongation de sa vie de quelques années.   

 

Christ est ressuscité 
Le dimanche de Pâques, nous avons tous et toutes proclamé d’un seul cœur « Christ est ressuscité! »  

« Christ est vivant! » 

 

Comprendre pour  croire OU 
croire pour comprendre 

Devant le mystère de la Résurrection de Jésus, nous avons deux choix : essayer de comprendre pour croire 

ou croire pour comprendre. 

 

Le Petit Larousse définit le mot « mystère » comme suit : « Vérité de foi inaccessible à la seule raison 

humaine et qui ne peut être connue que par une révélation divine ». 

 

Si nous tenons à comprendre le mystère de la Résurrection avec notre intelligence avant d’y croire, nous 

courons le risque de ne jamais croire parce que nous ne pourrons jamais comprendre entièrement ce grand 

mystère. 

 

Mystère ne veut pas dire impossible de comprendre, mais plutôt que c’est une vérité dans laquelle, par la 

méditation, nous entrons de plus en plus profondément et que nous ne pourrons jamais épuiser, jamais 

connaître complètement, jamais comprendre à cent pour cent. 

 

Large, long,  
haut, profond 

Dans l’épître aux Éphésiens, St-Paul écrit « … que le Christ habite dans vos cœurs par la foi.  Je 

demande … que vous soyez capables de comprendre combien l’amour du Christ est large et long, 

haut et profond.  Oui, puissiez-vous connaître son amour – bien que personne ne parvienne 

jamais à le connaître complètement – et être ainsi remplis de toute la plénitude de Dieu » (Ep 3,17-

19). 

 

Les mêmes versets dans la  Bible Chouraqui se lisent comme su it : « Par l’adhérence, il fait habiter le 

messie en vos cœurs enracinés et fondés dans l’amour.  Vous aurez ainsi la force de comprendre, 

avec tous les consacrés, ce qu’est la largeur, la longueur, la hauteur et la profondeur, et de 

pénétrer l’amour du messie au-delà de la pénétration.  Ainsi vous serez remplis de toute la 

plénitude d’Elohîm ». 

Tout le monde le croit… 
St-Augustin quant à lui enseignait que : « croire que Jésus est mort, cela même les païens le croient 

… tout le monde le croit.  Mais c’est chose vraiment grande de croire qu’Il est ressuscité.  La foi 

des chrétiens, c’est la Résurrection du Christ ». 

 

Pauvreté de leur foi 
Les apôtres n’étaient pas du tout préparés au mystère de la Résurrection.  Jésus lors de l’épisode de la 

tempête apaisée (Mt 8,26) leur a même dit : « Pourquoi avez-vous peur, hommes de peu de foi? » et 



dans Chouraqui : « Pourquoi êtes-vous des couards, nains de l’adhérence? ».  Lorsque les apôtres ont 

demandé à Jésus, dans le privé, pourquoi ils n’avaient pas réussi à chasser un démon, Jésus leur répondit 

que c’était à cause de la pauvreté de leur foi (Mt 17,20).   

 

Incapables d’imaginer la Résurrection du Christ 

Quand Marie de Magdala et les disciples d’Emmaüs ont annoncé aux autres disciples qu’ils(elle) avaient vu 

Jésus ressuscité, on ne les crut pas (Mc 16,9-13) : « …  il leur reprocha leur incrédulité et la dureté de 

leur cœur, parce qu’ils n’avaient pas cru ceux qui l’avaient vu ressuscité  » (Mc 16,14). 

 

Ces textes démontrent clairement que les apôtres n’étaient pas du tout préparés à imaginer la Résurrection 

et que, si ils y ont cru, ce fut sur des preuves : « Quand ils le virent …  » 2 (Mt 28,17);  

 

« Ensuite, il se manifesta aux Onze, alors qu’ils étaient à table …  » (Mc 16,14);  

 

« Quel est ce trouble et pourquoi ces objections s’élèvent-elles dans vos cœurs?  Regardez mes 

mains et mes pieds : c’est bien moi.  Touchez-moi, regardez, un esprit n’a ni chair, ni os, comme 

vous voyez que j’en ai » (Lc 24,38-39);  

 

et « Le soir de ce même jour qui était le premier de la semaine, alors que, par crainte des Juifs, 

les portes de la maison où se trouvaient les disciples étaient verrouillées, Jésus vint, il se tint au 

milieu d’eux et il leur dit : ‘ La paix soit avec vous’.  Tout en parlant, il leur montra ses mains et 

son côté.  En voyant le Seigneur, les disciples furent tout à la joie » (Jn 20,19-20). 

 

Les textes de la Bible prouvent clairement que les disciples et les apôtres doutaient et qu’ils étaient réticents 

à croire à la Résurrection de Jésus.  De plus, ils avaient tellement peur des Juifs qu’ils s’étaient barricadés. 

 

Comment les apôtres auraient-ils pu imaginer pareille histoire?  Ils étaient pour la plupart des hommes sans 

instruction. 

 

Étonnement des  
chefs religieux 

« Ils (les chefs, les anciens et les scribes) constataient l’assurance de Pierre et de Jean et, se rendant 

compte qu’il s’agissait d’hommes sans instruction et de gens quelconques, ils en étaient étonnés  

«  (Ac 4,13).  De plus, les apôtres avaient peur.  Quand Jésus fut arrêté, la plupart d’entre eux s’enfuirent.  

Où auraient- ils puisé le courage de proclamer à temps et à contretemps que Jésus est vivant, qu’ Il est 

ressuscité, s’ils ne l’avaient pas vu et s’ils ne l’avaient pas touché, s’ils n’avaient pas eu la preuve de Sa 

Toute Puissance? 

 

Plus d’une preuve 

En effet, St-Luc dans les Actes des Apôtres écrit  : « C’est à eux qu’il s’était présenté vivant après sa 

Passion; ils en avaient eu plus d’une preuve alors que, pendant quarante jours, il s’était fait voir 

d’eux et les avait entretenus du Règne de Dieu » (Ac 1,3). 

 

Il est écrit 
Il est aussi écrit « Jésus a fait sous les yeux de ses disciples encore beaucoup d’autres signes, qui 

ne sont pas écrits dans ce livre.  Ceux-là ont été mis par écrit, pour que vous croyiez que Jésus 

est le Christ, le Fils de Dieu, et pour qu’en croyant vous ayez la vie en son nom » (Jn 20,30-31).  

 

Et encore « C’est ce disciple qui témoigne de ces faits et qui les a écrits, et nous savons que son 

témoignage est véridique.  Il y a encore bien d’autres choses qu’a faites Jésus.  Si on les mettait 

par écrit une à une, je pense que le monde lui-même ne suffirait pas à contenir les livres qu’on 

en écrirait » (Jn 21,24-25). 

 

Croire et non interpréter 

Celui qui a reposé sur le Cœur de Jésus a écrit « pour que vous croyiez », non pas pour que vous les 

interprétiez de toutes sortes de façon, mais pour que vous croyiez.  Les Saintes Écritures nous ont été 



données afin que nous y croyions et y adhérions de tout notre cœur.  La Parole de Dieu est Vérité, Elle est 

Lumière dans nos vies.  

 

Et St-Pierre dans sa deuxième épître a écrit  : « En effet, ce n’est pas en nous mettant à la traîne de 

fables sophistiquées que nous vous avons fait connaître la venue puissante de notre Seigneur 

Jésus Christ, mais pour l’avoir vu de nos yeux dans tout son éclat » (2 P 1,16).  

 

Les prophètes 
Et encore, « De plus, nous avons la parole des prophètes qui est la solidité même, sur laquelle 

vous avez raison de fixer votre regard comme sur une lampe brillant dans un lieu obscur, jusqu’à 

ce que luise le jour et que l’étoile du matin se lève dans vos cœurs » (2 P 1,19). 

 

Mise en garde 
St-Pierre termine sa deuxième épître par une mise en garde : « Eh bien, mes amis, vous voilà 

prévenus : tenez-vous sur vos gardes, ne vous laissez pas entraîner par les impies qui s’égarent 

et ne vous laissez pas arracher à votre assurance!  Mais croissez dans la grâce et la connaissance 

de notre Seigneur et Sauveur Jésus Christ.  À lui soit la gloire dès maintenant et jusqu’au jour de 

l’éternité.  Amen »  (2 P 3,17-18). 

 
Enfants de la Lumière! 

Joyeuses Pâques!  Joyeuses octave de Pâques!  Nous sommes les enfants de la Lumière!   

 

Christ est ressuscité!  Il est vraiment ressuscité !  Il est VIVANT!  Il est Le VIVANT! Amen!  

Alléluia! 

 


